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NOUS PRETENDONS QU'IL EST LE MEILLEUR OS. N
THE MONSOON TEA CO., TORONTO, ONT.

Au Président et uni Directeurs, la Chine et le Japon approvielonnaient
Mensieiirs. -- Je certifie par les pré le monde entier de leurs théq lis

Plentes que j'ai comparé et contrOlé avaient le monopole de la production et
l'état qui j>r6éî'êd(i avc les livret <le la alors les prix étalent très élevés, pas
compagni., et qtue cet état esRt#exact, trop cependant pour empêcher le thé de
J'ai aussi examiné lem bailleurN <le devenir le b-euva ge favori du peuple
fondà de la Co'mpagniie et dans chaque anglais qui a introduit son goûtt sur ce
cas j'ai trouvé un vert iflcat de titre continent.
émis par lesi avocaàt-; et les'lice ('as- Il y a trente ans, If s thé,% de l'Inde
surailce. L'i moyennE'- <1t, vi)s prfrs est firent lear apparition sur le marché de
moindre dt i 50 olo de l'vla iide Londres esi concurrence à ceux de
vos êvatateîîrs, Ohine t tdu Japon et y furent accueillis

Respeuttîetiseneiit soumism, favorahlenmtiit par leï huveurs de thés
Au:FXANlo-;î %%'0()), vingt, ans plu4 tard leur veaie s'élevait

Au 1ur à W0110t,000 de livres.Auditer.Vers; cett.c «époque, en 1883, Ceylan se
- ~ -révéla comme paysi producteur de thé

NOTS SECILEnar un envo àLondres de i' million de

La maison A Rtohitaille & Cie. a ac- Vers cette- époque, à peu prèn, le thé
tuellement <n sltoc-k dui bon lard cýaa qui avait toujours été vendu au roti.
dieti qu'elle offre au commerce à $13 75 sommateur en le puisant de la caisse ou
le quart. de la botte, commença à se détailler e

Ps uet4 etîtou réls de papier d'étain et
Le Thé Salada seoll d'n livre et d'une demi-livre;

La lutte sur les thés est vigoureuse- ces paquets étaient livrés au oublic sous
ment engagée depuis que les Japutiais certaines marques enregistrées.
se sont lancés dans la ii-êlil commte an- L'idée était excellente, car ainsi le
nonceurs. Oit petit dire qufi c'esit une thé conservait, toute sa fralechýur, toute
lutte entre les vieilles contrée i (le sea saveur et tout son arôme de la plan-
l'ELxtrêmo- Orient et leuir plus jeune ti- tation et le publie, avait ainsi la garan-
vale «"l'îlie de Ceylan Il dans IlOéa tie d'empaqueteurs responsables Eu
Indien ; entre le mode ancien le prépa- réalité, il avait ainsi son thé de pre-
ration de la feuille de thé6 aus moyen du mière main du jardin jusqu"'ati momnent
travail manuel dans la ftinillet et la mé- de la consommation.
thode moderne de préparation à l'0aidi Le siuccès do ce *mode d'emnballagei
de machines PeniàlIoent4 l a4- uprès -4a puhlle .#" fii4n4fo.5.t4 pql4
dans de grandes fübriques aérées et sal q-u 'aujourd'hui lion nombre de maisons
nes ; entre un article Rouillé par le tra- de premier ordre ne font pas d'a itre
vail des mains et celui qui est mis en commerce. Parmi cýIlcs-cl se distin-
oeuvre par les maehines les pins pro guis particulièrement la - Salada"' Tea
preant la main de l'homme le touchant à Co qui a créé des dépôts en mainits en-
peine pendant le coturs entier de sa 'iroits du Canada et des Etats.IUnis et
préparation ; entre un produit prove- dont le chiffre annuel des ventail et
nant du sol épui-6 et sans v igueur des! énorme,
jardins du la Chine et du Japon et la Noeus croyons être dans le vrai en di-

paradtsiaquie de la culture dui thé. (10 meuls FiurpRaent d'environ 11t -la
Il y a peus <'anlisé es enni parat i ve'm' t M, v'ent-, ent iêre dui thé noir sur ce conti-

nent. Chaque livre de thé est vendue
dant§ ses paquets enregistrés, entourée
de papier d'étain et scellés. La qualité
et la valeur de ses thés doit être excep-
tIonnellement bonne, car aut renment,
avec la concurrence si vive dans cet
article, le public ne lui accorderait pas
un si généreux appui.

Il est évident que, depuis une ving-
taine d'années, le commerce des thés a
subi une révolution aussi complète que
pacifique ainsi que le démontreront les
chiffres qui vont suivre. Depuis l'ap-
parition du système d'empaquetage des
thés de Ceylan, les thés de Chine et du
Japon ont rapidement diminué dans la
consommation, le goQt du.-p-ublic s'étant
tourné -vers -'article le meilleur et le
plus pur. En 1879, l'Angleterre con-
sommait 126 millions de livres de thés
de Chine; en 1889, à dix ans de dis-
tance exactement, la consommation
desoendait à 61 millions de livres et,
depuis lors, les thés de Chine et du Ja-
pon ont censé d'être un facteur sur le
marché anglais-.----_

Nous avons reçu Iltnar de la
Société d'industrie Laitière deia Pro-
vince de Québec pour lannér, 1898. C'est
un excelleit petit livre bourré de rensei-
gnsements non seulement utils mais ab-
etolument nécessaires pour tous ceux qui
--'occupent des choses de la laiterie. Nous
l'avoua liu d'un bout à l'antre et nous
pouvons dire que l'intérêt se soutenait
de la première à la dernière ligne de ce
livre trètl7ratiqne. Nous espérons bien
que pas un fromager, pantun beurrier,
pas un cultivateur ayant une vache
ni'oubliera del ire1laninuai re de la société
d'industrie Laitière.

MM.N. B. H.ude & Cie, de Qnébec, dont
les affaires sont de plut en plus prospè-
res, songent très slérieusemrent, dit-on,
a agrandir considérablement leur nia-'

-n4manteen.t-tep-l l'étroit
La demande augmentant poîîe les ta-
bacs coupés et en poudre de cette mai-

MONTREAL

Uloii fliridIul

LA -BANQUE VILLE-MARIE
Avis e-t par t'4i îrt-i'nîiv (iititie- quon ividtendte

:le '' ttIr i 'it .'ilI. 1 I puitr le semesi,'tr cou-arant.
'tant aul tautx dle six piour cent par année sur le

f ii-t'q i. d >''îe cet te ii m-tO ut tutu, a ('ti de.-
t Ctiti' ce (lit t iitiiic seit alet il la

MERCREDI, le lier jour de DECEMBRE
prochain.

I .î-s tlivres tlc t rittuafit steront fvi i-s dt t1 au 3ti
de' Iîvîîtî roiteItiti. tes deîux .itrs incl us.

it>n.rartirr dtii Buireau de Iuirccttnn.,
W. WEIR.

l>ni'giitcnt t'tt Geriiiit -Gr'irat.

MfGIiINES Ai VfRPEuR.
Bojuilloires de toutes sortes, Pompes

Commerçant d'huîtres et Vapeur, Calorifères, etc. Engins Elé-
Importateur de Homard. *. Ivants et bouillis ,ateurs, Pompes Centrifuges, Machi-

1 "I gaionreçu, ltisneries pour Contracteyrs et Mineurs.
iiaiiîfatite av.c piromptîit utte. E- .EO Nn~RD & SE N S

l'ie alttiili ti tîptciIek a-ix 7-oiintlt5 es tla Goin Goîl et Nazareit - MONTRÉAPL
Ecrivez pour Cat«1ogue..

460

E AmiI i F 1885j

Montres,
,,Uorloges-à-

Bijoux
MCENT POUR LES CEaIBS MONTRES 'WALI5AM"

EDMU.ND EAVES
185, rue St-Jacques, NItontreal.
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